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Chers Membres et Amis, 
Nous nous retrouvons, fidèles à notre rendez-vous de septembre. Nous espérons 

que vous avez passé un bon été et nous vous souhaitons une agréable lecture de ce 
100° Bulletin de liaison. 

Un peu d'histoire : Marie-Madeleine GEORGES, alors jeune membre de !'Association, 
a crée en 1981 ce bulletin et lui a attibué le titre "Le Filet du Pêcheur". Je cite "Je 
chelr.chai un. Uflr,e, 1.>ym-'otique et U m' appawt, comme l' oo<dent .(,ai,t no6 ~ 6ey~. 
qu' U 6elc4it oppo!ti,un, d,' évoqae4 ta pêche,. D' aatAe paltt, poU/r, comp06M ce numélW et te4 
au.tM.6 à veni!t,, ie Mngeai qu'U noU6 ~ "pêcMJr," te4 ~ni.>, te4 ~.te6 
documentt,, te6 ~ni.>, puil.> te6 '°l4mene4 à no6 ~ •• Le, titJte, "le Filet cW, 
Pêcheull:' 6 'imp06a. donc à moi et me 6~ pa11, 6a. dou.M.e 1.>yrMoüque" ••• ( ln numéro 
spécial N°71, 2° trimestre 1999). Marie-Madeleine, avec la contribution de nombreux 
Sociétaires, poètes, écrivains, historiens ... , dirigea la publication jusqu'en 1989 (N°1 à23). 

Lui succéda à la direction, le regretté Jean BOUVET jusqu'en 1992. (N°30 à 43), 
remplacé par Marthe BAUDESSEAU jusqu'en 1995 (N°44 à 56). Notre vice-président André 
BLANC le pilote depuis 1995 (N°57 à 100). 

André BLANC a dit au cours de la soirée du Cinquantième Anniversaire de la Société 
en avri 1 1999 : " Si te6 lte6pon1.>a.Ue6 6~ et leuM équip~ ont appo!Lt,i .teu4 t.ouche 
peMonne,(J,e,, not/l.e.. Bulletin de Llav.,on e6t 'l.e6t.i #,üJ.iA.e à 6a vocation ~ qui i.mit, 
comme 1.>on nom l' ind,i,que, de /,aili.e le «en elW\e. te6 A~. te6 /,aili.e pa/ltici,pelr, à ta 
vie d,e ta SocUté, 6 ',W., 1.>ont .fMp âgë-6 pou.t oo ~. 6 'Ul tluwa.illent ~ heU/r,e6 ~ 
~ ou 6 'Ul 1.>ont tAop étoi,gn.M. D~ Umoignag~ noU6 cont,.Wne.nt qu' Ul 1.>ont 
heuluwtr, de ~ ce clin d'oeU ~". 

Félicitons et remercions André BLANC pour ces onze années passées à la direction 
de la publication. C'est un passionné d'histoire et des techniques, collectionneur de livres, 
de documents, de photographies qui l'ont aidé pour ses conférences et activités .. Si le 
Filet du Pêcheur est le fruit d'un travail d'équipe, notre directeur a eu le souci de sa 
présentation, du choix des illustrations, d'aiguiller les recherches, d'assurer la mise en 
page, taper les manusctits, aidé par Nicole BRACCO que nous remercions ainsi que Ange 
FOGLINO pour sa participation active dans le cadre des recherches, notre imprimeur Alain 
GAULT, Josette SIMEON pour ses comptes-rendus des sorties, nos Amis Poètes, ,nos 
conférenciers, les enseignants qui nous transmettent les travaux de leurs élèves ... 

Vous venez de recevoir les cartes d'invitation, j'espère que le programme choisi 
vous satisfera et aussi que notre sortie d'automne vous séduira. 

En ce début de session 2006-2007 .. nous vous remercions de votre fidélité, de vos 
encouragements. Un souhait, que vous fassiez connaître notre Société autour de vous, 
parents, amis ... 

Nous essaierons, comme au cours des années précédentes, de vous faire partager 
des heures agréables, enrichissantes: en toute amitié. 

Il y a un an, je concluais ainsi : Que not/l.e.. AMociation continue à ap~ 6a. 
mo~ p<J/IA:.Wipation poU!r, ~mett!Le notte ~. 6<Wl.JegaNJRA et /,aili.e vW\e nOO\e. 
patM.moine,". C'était, pour toutes ces années passées, aller dans le sens de l'édition 2006 
des Journées Européennes du Patrimoine, du 14 au 17 septembre 2006, placée par le 
Ministre de la Culture sur le thème de "Faisons vivre notre patrimoine" et aussi le faire 
revivre. 

Merci à tous, que toutes les conditions soient réunies afin que nous puissions 
continuer à atteindre nos objectifs. 

Jacqueline PAOOVANI. 



~~'---9 __________ __ 

NOTRE CARNET 
NOS PEINES : 

Notre Membre Auguste CAY est décédé le 18 aoQt 2006 à l'âge de 85 
ans. Ses obsèques ont été célébrées le mercredi 23 août. 

Madame Marguerite DAVIN née GAY, est décédée le 6 septembre 2006 dans sa 93~ 
année, tante d'Huguette BESSON l'épouse de notre Président Honoraire Jacques BESSON. 
Elle était Membre de notre Société. Ses obsèques ont eu lieu dans la plus stricte intimité 
familiale suivant les voeux de la défunte. 

Monsieur Roland HUILLET décédé, le 6 septembre 2006, père de notre Membre Monsieur 
Jean HUILLET. Ses obsèques ont eu lieu le lundi 11 septembre 2006. 

Nous renouvelons à leur Famille nos plus sincères condoléances. 

NOS JOIES : 
M. et Mme Jean BEGNI sont les heureux grands-Parents de Nicolas 

TERBOCZ fils d'Isabelle BEGNI et Johan TERBOCZ. li est né le 25 aoQt 2006. 
Tous nos voeux pour le bébé et félicitations aux familles. 

FB.ICITATIONS : 
Notre Membre actif du Conseil d'Administration, Marcel FERRI, a reçu la 

Médaille d'Honneur de la Ville de La Seyne le samedi 26 aoOt 2005. 
Né à La Seyne, Marcel FERRI s'engage par devancement d'appel dans la Marine 

Nationale où il sert d'octobre 1955 à novembre 1957, servant en Métropole et au Maroc. 
Libéré avec son certificat de bonne conduite, il est décoré de la Croix du Combattant, 

de la Médaille de la Reconnaissance de la Nation et de la Médaille Commémorative 
d'Afrique du Nord, agrafe "Maroc". 3 

Entré au service de la D.C.A.N. Toulon, il servira jusqu'en 1991 en assumant les · 
fonctions de technicien. 

Affilié à la F.N.A.C.A en 1977, il est délégué aux relations avec la jeunesse et assure 
en particulier la présentation de !'Exposition sur le conflit d'A.F.N. 

Jacqueline PADOVANI. 

BLOC-NOTES : 
Nos conférences au Théâtre Guillaume Apollinaire à 17 H OO 

Lundi 9 octobre 2006 : Il y a 90 ans ••• GALllENI, un varoids de coeur. 
Par Monsieur Charles-Armand KLEIN 
Avec projections. 

Lundi 6 novembre 2006 : Monsieur André SIMIEN, Président du Ciné-Club Amateur de 
Provence de La Ciotat présente ses films : 

- Actualités de 1954 

-Le Ballet des Santons. musique d'Henri TOMASI 
Moun bèu pais, découverte par un parisien de Sanary et ses 
environs. 

Notre sortie d'automne : 

Découverte du Golfe de Saint-Tropez, le pays des Maures. 
Samedi 7 octobre. 



4 

LE FILET DU PÊCHEUR, 100° ! . ' ' , 

··-·~ ..... ' ~ ~ 

- 1 1 l!l. -

c.~, 
Cher Amis, 
Les mailles ne s'étant pas déchirées, vingt cinq ans de drainage pour recueillir vos 

écrits, vos souvenirs, vos anecdotes, vos faire-part, joies ou peines ont été ramenés 
grâce à vous et pour vous tous. 

Dans ce bulletin de liaison, lors de son ébauche en 1981, Marie-Madeleine GEORGES 
lançait cet appel : A vou.6 tcu.6 tecte.ulr.6 nou.6 VOu.6 demandon6 votAe paMiclpation C44 ce 
6elca vot/l.e. joU/t.n<d, l.>i VOU6 nou.6 aida à, I.e COmpo6M pa4 V06 6ugge.6tionl.>, a.i.c>'l.6, tcu.6 qui 
que oou.6 tloyiez, appolttez ootll.e eau à not:.\e rrwrdi.n • .'' 

C'est ce que vous avez fait et nous vous en remercions. 
Un quart de siècle ! Au cours duquel vous avez suivi son évolution, sa présentation 

plus modernisée grâce au progrès et à une équipe compétente en informatique. 
Numéro après numéro, des Amis artistes peintres ou photographes chevronnés ont 

proposé leur talent pour varier la couverture; je citerai de mémoire P. ARATA, J. BOUVET: 
M. LE BECHEC, M. DUFRESNE. A. NOHN ainsi que d'autres amateurs tels que A. BLANC, J. 
MATIEOLI, J.GERMONI et moi-même ... 

Dans son sommaire, nous voyons que la Poésie "pell.te de la Pen1.>ée" a débuté avec 
Marcelle FRAYSSE-RIBET. Un élan a été donné grâce à Marie-Rose DUPORT, qui a su 
s'entourer de ses Amis Poètes, Membres de l'Académie des Poètes, de la SPAF, qui nous 
ont charmés lors des Soirées Poétiques. C'est ainsi que nous avons découvert Jean 
BRACCO, lauréat à maintes reprises et Jean PEREZ, écrivain et poète. 

Ils ont su développer cet art auprès des écoliers qui ont participé aux "Premiers Pas 
Poétiques à l'Ecole" organisés pour eux par notre Société et à la Page des Jeunes du Filet. 

Les Avis de Recherche ont continué à affluer et sont appréciés par les vieux seynois 
qui se souviennent du passé et ont le coeur serré en voyant notre Seyne d'autrefois 
disparaître. 

Mais soyons optimistes, la Seyne Moderne arrive et s'ouvrira aux jeunes générations 
futures et nous aurons certainement un historien qui fera suite à notre cher Louis BAUDOIN 
dont !'Histoire générale de La Seyne parue en 1955 a été réédité en 1995 par notre Société 
avec l'aide de généreux donateurs et bénévoles qu'il faut remercier. 

Citons encore la "Page des Gourmets" de ·Magdeleine BLANC qui retient l'attention 
des fins gourmets et des cordons bleus. 

Un peu de détente avec "Prenons-nous aux mots" d'André BLANC, les comptes-rendus 
des conférences et des sorties sont toujours rédigés d'une façon éclectique et bien 
illustrés. · 

Enfin, toujours un petit rappel en "lengo nostro" par ses dictons et vieux proverbes. 
Après cet inventaire un peu succint et avant de conclure il me reste à rappeler la 

mémoire de Fernande NEAUD qui, lors du bulletin N°1 avait intitulé son éditorial "Naissance 
d'un bulletin" et s'exprimait ainsi : "En tlou#t.a.it,an,t que vol.li.> I.e IM.iez avec. intélt.i.t, avec. 
ptaiMll, et, qui Mit, qu,' U p\e.nne. p(,ace, 6Wt, un 1t.ayon de votAe UIMothèq_ue". 

Je pense que le message a été retenu depuis ses débuts et que cela continuera. 
Marthe BAUDESSEAU 

Sou.6 qua.tll.e ~.~de FeJtnan.t.te NEAUD, Ma.ûe.-R06e. DUPORT, Jacquv., 
BESSON et enl,i.n Jooqtudû&e PADOVANI, œ. Filet a #,ait 6on chemin, et. 6arr.6 pouvoi!r, 
citeJt, I.e nom de tcu.6, je vo~ ~ n06 co~ tou.6 Unév~ qui nou.6 
ont #,ait paM.ageJI, kwf, élwdüi,on et te.wi, p~n, et ~ n06 ë.quipe,1., de lfh.tac.üon et 
tR.duWl.ue qui nou.6 ont ~ à la con#,ecti.on, t'~n du ~. une aiM.. 
in<JM,pen6a.Ue. En.c.<>\e ~. 

An&W. BLANC. 



..... 

SUIVEZ LE GUIDE 
Suite de notre sortie du 8 -04 -2006 : Le Ba"age de CASTILLON 

Départ de Saint -André des Alpes pour La Seyne- sur- Mer avec arrêt au barrage de 
Castillon. 

Le barrage de Castillon : il a été édifié de 1928 à 1948. Il est constitué d'une voûte mince 
en béton : il est construit sur une fondation calcaire. Hauteur 95 m, longueur en crête 200 m, épais­
seur en crête 4 m, volume 125 000 m3, hauteur sur fondation 101 m, altitude en crête 881 m, (NGV). 
Son épaisseur au pied: 16,80. Selon l'hydrologie N G F (niveau général de France) il constitue le 
niveau de référence que l'on appelait autrefois le ''point zéro''. Le marégraphe flotteur est relié par 
des poulies à un enregistreur fixé sur les rochers du front de mer à Marseille: (moins de 30 cm) 
entre 1885 et 1897. Depuis 1897, le niveau de la Méditerranée a baissé de IO cm . 

. Les barrages de Castillon et de la Chaudanne ont été construits pour faire face aux besoins 
croissants du littoral méditerranéen en énergie électrique et en eau. L'aménagement du Verdon est 
engagé dès le début du XX ème siècle, dans le cadre d'une loi promulguée en 1923 prévoyant la 
création de plusieurs barrages hydro-électriques sur cette rivière. 

En 1928, la Société hydro-électrique du Verdon (S HE V) lance les travaux de Castillon et 
de Chaudanne. Les chantiers sont réalisés par une entreprise allemande au titre de réparation des 
dommages de guerre (1914-1918). Arrêtés en 1932, suite à la faillite de la Société, les travaux sont 
repris temporairement en 1938 par ]'énergie électrique du littoral méditerranéen, puis définitivement 
en 1942. Le barrage de Castillon est mis en eau au printemps 1949, celui de Chaudanne durant l'hi-
ver 1952 par Electricité de France. Il a fait disparaître le village de Castillon à l'exception du hameau s 
de Blaron qui dominait l'ancien village. 85 millions de m3 d'eau sont réservés aux usages agricoles. 
La retenue de Castillon est utilisée depuis 1958 par la DG A (délégation générale de l'armement) 
pour mener des expériences d'acoustique sous-marine. La centrale électrique est équipée de quatre 
twbines de 13 MW (méga-watts) chacune. Elle peut produire jusqu'à 77 millions de kwh/an. 

On photographie le groupe sur fond de barrage. 

Le barrage de Chaudanne : sa voûte est haute de 70 m, longue de 95 m. Il ferme un défilé 
du Verdon en aval du barrage de Castillon. Il permet de limiter les variations de débit à l'entrée des 
Gorges du Verdon. Le débit peut varier de 0,5 à 40 m3/s. Cela provoque des montées rapides du 
niveau d'eau et des augmentations de vitesse dans la rivière. On a constaté jusqu'à 1,30 m en 15 
minutes dans le grand Canyon du Verdon. Comme Castillon, la Centrale électrique est entièrement 
automatisée. EUe est intégrée dans les fondations du barrage. L'usine est équipée de 2 turbines de 11 
MW. Les eaux bleues et vertes des deux barrages sont joliment inscrites dans un cadre montagneux. 

Par les Gorges du Verdon, le Camp de Canjuers, Draguignan, nous retournons chez; nous. 
La journée a été très agréable. Nous nous promettons de nous revoir pour une autre sortie. 

Merci à tous ceux qui ont organisé ce voyage, à ceux qui nous ont reçus, à ceux qui sont 
venus, à notre chauffeur Pierrick, ainsi qu'aux deux petits fils de Madame Lebreton qui, avec d'au­
tres m'ont fourni des documents. A bientôt! 

Josette SIMEON 
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Le VMdon au BQM,age de Ca6tillon 

Un ouv/j,(Jge impteMi.onnant : 
S~ du ~ veMant : 655 KmZ 
Volurru!, de ta ~ : 149 Hm3 
DéUt d' évacuaûon ck1.> CtU.ie6 : 1 Z 00m3 /-:, 
S~ de ta ~ : 5 KmZ. 

Nout.> te.no~ à la dil.:.p~n de 1101 A~ un do~ l,owmi PM M. RichaJr,d, 
üitituti "B~ aut,otVt, du Tttain de/:, Pigrw.;" pa/I, un gwupe de w.ndo~. 

Pfwtog~ J . PADOVANI . 

lei.> pe.(W;)-~ ~ Mine. LEBRETON 



Amphitria 

Depuis le début du 20 ème siècle, l'une des préoccupations majeures de nos communes est 
l'évacation des eaux usées. 

En 1936, seule la ville de TOULON était équipée d'un réseau avec une station d'épuration 
construite près de la Pyrotechnie avec rejet en mer dans la rade. 

Problème de fièvre typhoïde et autres maladies, la ville de Toulon a recherché un nouvel exu­
toire. C'est ainsi qu'en 1941, associée à la ville de La Seyne, le S.I.R.T.E.M.E.U. est né. 

Un émissaire de 12 km de longueur était construit entre 1942 et 1954, aboutissant au Cap 
Sicié. Par la suite, 5 autres communes se sont raccordées à cet ouvrage: Six-Fours, Ollioules, Saint­
Mandrier, Le Revest, Evenos. 

C'est ainsi qu'entre 1954 et 1997, date à laquelle a été mise en route la station d'épuration, 
80 000 m3 par jour d'eaux usées étaient rejetés en mer sans traitement, car à cette époque, on pen­
sait que la mer avait un pouvoir épurateur infini. 

Cette situation ne pouvait pas durer: pollution de la mer, mais également pollution des pla­
ges nuisant au tourisme et par là même à l'économie locale. Des élus ont décidé de construire une 
station d'épuration. 

Cette opération s'est inscrite dans le cadre du "Plan d'Assainissement du littoral" dans 
lequel figuraient les communes littorales des trois départements (06 - 83 - 13). 

Ce plan avait pour objectif de supprimer le rejet en mer d'eaux brutes en une quinzaine d'an-
nées. 

Les partenaires de ce plan étant: l'Etat, la Région, le Département et 1' Agence de l'eau qui 
ont apporté 60 à 70 % d'aide financière. 

Le rejet de Toulon n'a pas eu la priorité car d'une part vient frapper, à la pointe du Cap Sicié, 
le courant LIGURE emmenant vers le laige les effluents, même par temps de mistral, et d'autre part 
le choix du site du Cap Sicié pour implanter la station imposait d'obtenir l'autorisation ministériel­
le, car ce site était classé " site classé'', au titre d'une loi de 1930. 

C'est ainsi que cinq ministres ont instruit cette opération. Au moment d'obtenir la signatu­
re définitive, a été promulguée la loi littoraJ qui empêchait toute construction d'ouvrage dans la 
bande des 100 mètres, si l'opération n'était pas liée à une activité de la mer. 

Il a fallu en définitive une loi spécifique "SICIE" pour que cette opération se réalise et 10 
années d'études et de procédure. 

Aujourd'hui, cette opération est montrée en exemple. Plus de 80 visites sont organisées par 
an, concernant les scolaires jusqu'aux nations étrangères telles que la Chine. 

Outre le souci de rejeter une eau conforme aux normes édictées par la loi sur l'eau, le prin­
cipal effort a été de dissimuler l'ouvrage dans la falaise et d'obtenir le moins d'atteinte à l'environ­
nement. 

C'est ainsi qu'il était interdit de couper les arbres, en dehors d'un périmètre limité, que la sta­
tion a été raccordée en énergie électrique par cable souterrain, qu'elle a été alimentée en eau par un 
tuyau dont le diamètre permettait de mettre en place les bouches d'incendie sur son parcours dans ta 
forêt. Enfin, le réservoir d'eau en bordure de la corniche a été totalement enterré sans toucher la 
végétation originelle. 

Pour ce qui concerne le traitement de l'eau, les équipements permettent de rejeter une eau 
dont a été éliminée plus de 90 % de la pollution qui empêche la photosynthèse et l'oxygénation du 
milieu. 

Les boues issues du traitement sont incinérées dans un four à lit fluidisé. Les cendres prove­
nant de l'incinération sont transportées à Bellegarde, où elles sont incorporées, avec du ciment, pour 
la fabrication de béton empêchant toute pollution de nappe. 

7 
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La fumée rejetée répond égaJement aux nom1es. La dioxine et !,oxyde d,azote sont éliminés 
par des équipements spécifiques. 

L'air est renouvelé 6 fois par heure. l 235 000 m3 d,air frais est injecté par heure. 
Les matériaux utilisés pour sa construction sont !,acier inoxydable, l'aJumunium et le P V C 

pour résister. 
Tous les ouvrages sont secourus , 
Des groupes électrogènes peuvent paJlier aux pannes électriques. 
La capacité de la station est de 500 000 habitants. Actuellement, 380 000 habitants sont rac­

cordés. 
26 personnes travaillent dans cette usine. fi n,y a personne la nuit, ni le week-end. 

Jean ARNAUD 

Une lté.aÂÂl.>ation qUÂ, a .f,ai.t appel à 
de- no~e1.> tedmi,quu.i. 



Travailleuses à la Pyrotechnie ( 1 ° Guerre mondiale) -

Voici le témoignage de Magdeleine BLANC sur un épisode oublié de_ l'histoire de 
notre région : les jeunes filles et les femmes qui ont travaillé à la Pyrotechnie pendant la 
Guerre de 14 pour remplacer les hommes partis au Front. . ~ 

Ma ~ dut ~ 6~ 20 an.ô pOWt, 'Letfoindlte, 6~ 60ew'lt.> qUt Y Ww 
cM,fà. L'une- d'entM-~ p~ait '-a poudlt,e, ce qui lui changeait '-a co~ de 6~ cluw~ 
de Wu.m en ~ une- autll.e. coUl.iait à '-a ~ ~ galt{Jou.M~, de6 6~ qUt dw~ 

-*'A-: .. ,_ ~ 6an.ô J.,~,;/> et la ~. ma ~ t,oU/Utai,t l,e/.) oiul.> de, 75 ce. qUt 
COr~IN'" «-" PO t><M•~ 1 _, ·AA*';,.._A "- l'L .. :1_ et de, l'oUigeait à ~ d.dout route, la iolJIU1.é,e,, à ~oill. .«:/;) l?'L01~1v" ut:- ,~ 
l'eau qui cou.laie.nt 6an.ô aMêt 6Wt, u tltanchant ~ outU.6. . • . 

MaA,glt.é l,e/.) ~. ma më,.te, avait ga!UJ.€, un Muvenfll, tA.è-6 .vwant, de ~ 
époque qui avait ciiangé la vie de l><uw.ooup d'entll,e, eÂkl.:>, ~ C2ffl,fM qu eAkavatt 
COnl.>elW~, de,6 ieane/.> ~ qui Mo<ÛUent ~ t/w~eau, pendant. W p06e., de,6 
CO~ ~él.l qui V~~ pU)p01eJ1, ~ mo~ .. Je. poMède encc»e 2 
cluwl.i6~ de rmit oon/,ectionnû6 en ce. Wnpô-là. . . l' a.iOOi_ • • 

Le. ve.n.d/te.d..i, poWt, 1 6ou la pO'llÜon, un ~ venait ~ ~p06M . • 
de.va.nt la p<»te, de, l' étaU-iMement. c~ ~. qui gagna.U?,nt un pe.u nue.ua leuli, ()(.e. a ce. 
t!uwail, ~ Muvent ce. 'Lepa6 ent:.emUe. 

Un bouleversement social : 
Ces souvenirs d'une époque finalement pas si lointaine 

illustrent l 'évolution de la promotion de la femme durant la Guerre de 14-1 a: 
Eternelle mineure au XIX

0 

s., sa mobilisat ion active pendant ce drame a participé à son 
émancipation. 

A la suite du départ des hommes pour les frontières, elles ont dû dans les campagnes 
assurer tous les travaux des champs, en vil le, devenir chef d'entreprise, receveuse de 
tramway, "munitionnette" dans les usines d'armement, allumeuse de réverbère, de jeunes 
insti tutrices, devenues secrétaires de mairie, eurent à gérer des communes importantes. 

Dès août 14, une armée de volontai res s'était fait inscrire dans les hôpitaux où leur 
rôle fut prépondérant et souvent non sans danger. 

D'autres ouvrirent des ateliers de triage ou de confection , des centres de resseme­
lage, les poilus avaient besoin de vêtements et de IT'illions de paires de chaussures, Et tant 
d'autres activités indispensables .'.>ù elles déployèrent une énergie extraordinaire. 

Dans ces conditions la femme s'émancipe souvent, s'occupant seule des enfants, 
gérant le patrimoine, gagnant un argent qui est à elle. Un bouleversement dans les moeurs. 

Cependant cette promotion prendra du temps la guerre terminée. Ce n'est qu'en 1945 
que les femmes obtiendront le droi t de vote, et il faudra attendre la fi n du xx·s. pour 
voir en 1970 un femme réussir le concours de la magistrature,tamêmeannée des femmes 
être admises à !'Ecole polytechnique, l'ouverture dans l'armée des grades et fonctions pour 
le personnel fémin in et en 1980, symbole décisif, Marguerite Yourcenar entrer à l'Académie 
Française. Depuis, après le concept de la parité, le monopole masculin dans tous les 
domaines semble céder peu à peu. 

A.BLANC 
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Qu.e,lque/.) ~ de l' ~6ante 

Gaze;tte, cJ,e, MaJ/::,eJVt 1 
La classe de sciences 

Dès le matin, nous sommes partis, avec Mme Pay et, en bus pour aller à la 

classe de sciences à la Dominante. Quand nous sommes arrivés, nous avons 

fait connaissance avec notre professeur de sciences André Froissard. 

Ensuite nous avons corri~ le test que nous avions fait en classe. Nous lui 

avons proposé nos idées. 
Et nous avons choisi une maquette d'une vil.le avec un port pour l'exposer. 
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Chaque groupe fabrique un quartier: une l?jlre routière; une école; une ferme et 

une gflfe. Un autre groupe fait le pupitre. 

Nous avons appris que le moteur électrique a été inventé par monsieur 

Faraday, que le mol «volt» vient du nom Volta qui a inventé la pile électrique, 

que monsieur Edison a inventé l'ampoule. Nous vous la dessinons pour que 
vous appreniez vous aussi!!! 

Nous avons appris qu'il existe différents circuits électriques. 

- le circuit en série comprend plusieurs piles, plusieurs ampoules en füe 

indienne (la puissance des piles s'ajoute); 

- le circuit parallèle (appelé aussi dérivation ou déviation) est composé de 

plusieurs piles et de plusieurs ampo!-11es. A chaque fois le + est relié au + et le 

- avec le - . 

- le circuit mixte comprend w1 circuit en série et un circuit en parallèle. 

Tout ceci nous sera utile pour la réalisation de notre maquette. 

Rendez-vous à la journée prte ouverte pou admirer notre réalisation. 



De !'Ecole Jules Verne : Randonnée à Aubagne . 

Les élèves de la classe de CM2 de l'école Jules Verne ont 
commencé par prendre le bus. Après trois quarts d'heure de 
route, ils ont récupéré le guide et sont repartis. 

Le guide leur a expliqué la vie de Marcel Pagnol. Ils sont arrivés 
et ont commencé leur chemin. Ils ont vu le Garlaban, Tête ronde, 
Tête rouge, et le Taoumé. Les élèves sont passés devant la ferme 
d'Angèle. Ils ont déjeuné dans le vallon de Passe-Temps. Après, ils 
sont repartis voir la grotte où Marcel et Lili jouaient aux indiens. 

La classe a vu les barres de Saint-Esprit et les a contournées. 
Les élèves sont allés à la Bastide Neuve, au cimetière et au canal. 
Au retour, ils sont passés devant le château de la Buzine, et sont 
allés au Petit monde de Marcel Pagnol. 

Claire Feigenbaum 

La visite à Aubagne 

L a classe de cm2 de Mme Romano de l'école Jules Verne est 
allée à Aubagne lundi 27 mars, accompagnée par Joe, le guide, 
et quelques parents. Ils ont marché pendant 11 km sur les traces 
de Marcel Pagnol , ce qui veut dire 5h . Ils sont partis du lieu 
de naissance de M.Pagnol en bus, en passant par les barres de 

Saint- Esprit, pour voir la Bastide Neuve, et pour arriver au 
cimetière à pied. Ils ont repris le bus pour aller voir le château 

de la Buzine. 

Enzo Pourrières. 

La bastide so it disante neuve Le château de la Buzine 

Les barres de St Esprit 
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POETES ET POESIE 

L'enfant sous la pluie 

Une pluie douce de printemps 
Mouille la campagne. 

L'enfant, 
Tête nue, 

Va sur le chemin du village, 
Heureux comme un garçon 

De son âge. 
L'eau ruisselle sur ses cheveux. 

Il accepte, il aime 
Ce baptême. 

Et la source du ciel gris 
Fait naitre dans son coeur 

Le soleil du bonheur, 
Dont la flamme 

!radie tout son corps 
Et son âme. 

Ses pieds claquent 
Dans les flaques. 

Des chansons Pinvitent 
A visiter 

Un jardin secret 
"Pour-y cueillir du r011UUin ", 

Et chercher le chat 
"De la Mère Michel" , 

Puis le conduisent, vagabondes, 
Vers la maison, 

"Sans JHJllll'es ni chevrons", 
En compagnie des hirondelles 

De son ami 
"Cadet Roussel'~ 

Jeœa BRACCO 

MOT D'ENFANT 

"Finis ton potage Amélie, 
Sinon tu ne grandiras pas"! 
Notre blondinette jolie 
Chipote devant son repas, 
Regarde au plafond, puis s'arrête. 
"Une cuillère pour maman" ! ... 
L'enfant à la lutte s'apprête. 
Son ours lui sert de truchement. 
Elle pleurniche mais avale 
Le contenu du petit pot, 
Avec une gélule ovale, 
Pour dissiper quelque bobo ... 
La petite quitte la table 
Et s'en va regarder le chat, 
Boudant un festin délectable, 
Vraiment digne d'un padischah ! 
Elle le flatte et le titille : 
"Si tu veux devenir aussi 
Une fille, grande et gentille, 
Mange ta soupe, mon Poussy " l 

René STREIFF 

LE VOILIER 

Il est parti, le grand voilier, 
Après une trop courte escale, 
Du haut des mâts au fond de cale, 
Dans un branle-bas singulier ... 

L'océan sera son geôlier 
Sous la voûte zodiacale, 
Il est parti, le grand voilier, 
Après une trop courte escale. 

Au coup de vent, rude bélier, 
Comme la brise musicale 
Et sur l'eau d'humeur inégale 
Qu'il arrive au port familier ... 

Il est parti, le grand voilier f 

Mlll'fUerite CASANOVA 



~ rom~ ~~ ~©lUJ~lU~c= 
Magdeleine BLANC 

Haricots verts à la provençale -

500 g. de haricots verts frais - 1 gros oignon - 4 tomates - 1 ou 2 gousses d'ail - Huile 
d'olive - sel - poivre - fines herbes : persil, cerfeuil, sarriette. 

Après avoir effilé les haricots, les laver soigneusement. 
Faire bouillir une grosse casserole d'eau dans laquelle on plonge les haricots pour 

les faire blanchir pendant 5 minutes. On les égoutte et on les rafraichit dans de l'eau très 
froide. 

Peler les tomates après les avoir ébouillantées, les couper en deux, les évider et 
les couper en petits morceaux. 

Peler et hacher l'ail et l'oignon. 
Dans une grande poêle à rebord ou une sauteuse, faire chauffer une cuillerée 

à soupe généreuse d'huile d'olive dans laquelle on fera revenir l'oignon, y ajouter les 
tomates et les faire sauter. Saler et poivrer. 

Ajouter l'ail et une cuillerée à café de sarriette, mélanger, laisser mijoter un 
moment à feu doux. Ajouter les haricots verts après les avoir égouttés, mélanger et cuire 
pendant 20 minutes. 

Ciseler à peu près 2 cuillerées à soupe de persil et de cerfeuil mélangés. On les 
ajoutera au moment de servir aux haricots verts et leur cuisson à la tomate. 

Let.> ~ ~ IUUèvent ta p!tipa/l.atAon ~ ÛUJ/f, qua.nûté IUUève du goût <k­
chacun,. Ce ptat accompagne. délicieul.>ement un poulet ltÔti ou une enütecôte g'li,U,ée. 

Pain perdu -

Qui ne. 6e Ml.Wi.ent <k- ce de-Me/et l,am.iüaJ, et~ qui pelllnetta,i,t d.'~e11,13 
~ pain ~. ce. KJain "au' on ne. jette poo" 

400g de pain rassis - 1 /2 litre de lait - 2 oeufs - 1 SOg de sucre - 125g de beurre -
Canelle ou vanille en poudre ... 

Battre le lait sucré avec les oeufs entiers. 
Faire tremper le pain coupé en tranches régulières et assez minces dans ce mélange 

Le pain ne doit pas s'écraser mais être humecté.) 
Faire fondre le beurre dans une poêle et dorer chaque tranche dans ce beurre 

chaud. 
Servir les tranches saupoudrées de sucre aromatisé à la canelle ou à la .vanille. Au 

goût de chacun. 

En pa/lltanllï cLe. p<dn ••• 

NoUllllÂh.Jlt,e, eMenûeJJ.e pendant de4 ~. on Vt.ou.ve. 6a Vtace. au Il 0 rniJ..lénailLe 
avant J.C, et 6'U n'el.>t ~ta ~e <k- noMe. no~. U ~ aujoUMt'hui un 6ymJ,ole,, 
tant 6on ltêk allé glUm<J, dcuv.\ t'~ q~ de4 homme!.>. 

Qudque.6 ~ : Gagne11, 6on pain, à ta 6ueu/I, <k- 6on. Yu>nt - Bon comme te 
6on pain, - Long comme un jo1J11, 6curo pain. - Avoilc. ® pain, 61J11, ta planche - Gto6MeA. 
comme te pain, d' Oll,{Je - M.ange11, 6on pain, Uanc. te ~ -~ 60n pain, - Ote4 
te pain, <k- ta i>ou.cM - Mangei te. pain, d'un autll.e - Fai/i,e, paMe.11. te goat du pain -
P11..omett:Ae ~ <k-~ que <k- pain - Je. ne. mange Pa.6 <k- ce pain. (à - PoU/I, une 
i>ouchie <k- pain, - Romp11,e, te.. pain - S' e.n.lwe11, comme tk4 ~ pa.inl.> - Du pain Unit. 
Déld.viA: un compagnon., une compagne, CR.J.ui ou celk avec. qui on paM;age te pain., 
~ :qui mange 6on pain avec. ••• d.'où copain. copi.n,e. 
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Ange FOGLINO se souvient: 

Il el.>t Men œJtta.f,n que. ,/,a ptac.e, ~~ 
6 U11, ce,tte, phot:o el.>t inconnue, t;e,Ue, qu'elle­
el.>t, pait, ~ jewie/.:i et ~ ~ jeunet,. 

Cette-~ ~enœ le ki.o6que. à 
rnu.6ique. ânplant,é, au œntte. d€- la pûroe, 
Ledlw-RoUin. 

Nou.6 ~n6 au N° 7 d€, la Rue. del.> 
C~. (Ce nom vümt d€- -la ~enc€­
~ del.> Chanti.eM CUll,et qui occupaient 
l' emplaceme,nt du Squati.e voi.6in. ) 

Not/te, mail.ion donnait · cWte.oteme.nt 6U/I, la 
pûroe, et rout ~ c' el.>t autoWc, du 
IUoôque. que. 6e déltotûaœnt no6 ie.ua. 1 Le!.>, 
~ c'était -la rna/IRAk, le ô<Ult à la co1lk 

ou le yoyo, pendant que. nou.1.>, ~ gall.ÇOn6, 
n.ou.1.> ~n6 ~ ie.wx, d€- mouvement, l' M, 
1aute-mouton6 ou ~. 

Ni la ptac.e, ou ~ 'l.Ue6 qui l' erwill.ônnaie.nt n'étaient goudltcnn.ë.et>. Cel.> ~ 
nou.1.> ôewaie.nt d€- teltMlin d€- ieu d€- w~. Au ~ , nou.1.> jouion6 avec del.> pieM.e.6, 
pl.Û/.) queA,q_Uel.> W~ ~ ~. Quand Ü Mu.6 e.n manquaa, le ccnoûvtge du 
CeMk del.> TILav~ (~ Po«œ. Municipale) nou.1.> ~gentiment del.> 
bo~ clouté.el.> peMonnatil.>éel.> pQ/I, dewx, ~ C. T •. en ~'IR.,. 

Celttain6 ioU/11.), l' ap!l.è6-midi, l' aMô6W6e. numicëpa'-e venait humecteA le 6ol. Nou.6 
d€-vinion6 qu'un ccnceAt allait êtJte, dmmé. ce 6cWl,-là., <>oit pQ/I, La Seynoi/.,e, ou pQ/I, 
l' Avern'i\. Seynoil.,, ~ dewx, 60~ ph«haltmoniqUel.> d€- la vu.te.. 

En ce t;e,mp6-là, poWc, 6e ~ 6Wc, la pûwe, e.n venant du pollt, ~ pié,tooo 
d€-vaie.nt pMôeA MU6 le pQll..Che, d 'une mail.ion d€- la w.e Hoche dimcUe lolt6 d€- la Cltiat.ion 
de la 1tu.e Ren.a.udel et de l'avenue Gagalli.ne.. 

Aupa11,avant, la p~n de la ciü e.n venant de T oulcn, 6 '~ ol>Ugaroi­
lt.erne.nt pa11, l'avenue eJ, la 'U.ie. Gambetta poWc, a.viiveA 6wt le pollt au niveau de la MaiJW!, 
en ccnrowmant la ptac.e, BoUll.ll.ad.et, ~ Ma/tte.I, E6p\i,t. 

Cela dwLa quelqUel.> a.nnûl.>. Le!.> camiooo et ~ 6U6 d€-ve.nant ptu.6 glt06 et plu6 
nomMe.wx,, le~ poi,d/.) loUll.d.6 /,lJ.t alo'll.> dé.vié. pQ/I, l ' avenue CU.li.et fU6qu'à ce que l,ulte.nt 
~ l ' avenue Gaga/li.ne, et la 'U.ie. R~. 

C 'el.>t alo'll.> que. le ·IUoôque. !- /,fJ.t démcn.U et la plaœ, Le4w- RolUn ccupû e.n dewx, 
p~. Qu'el.>t-U d€-venu? Il doit ltCuUleA ~ quelque. ~e, ~. 

Il y a quelques années, dans un article pour le bulletin municipal, notre Présidente de 
l'époque, Marie-Rose DUPORT, écrivait : 

: "Avec 6el.> CllliMant.>, 6el.> cc~. la place Ledli.u-RoUin était un 
li.eu ~ tmiJni; où chacun venait /rz.iM, une luUte, à l'o~ d€- 6el.> ~ et d€- 6€-6 
pa.lnUeM.Hav'IR., d€- paia e.n plein, cent/te, v«J.e, pltCche du pO'lt, on y accida.U pQ/I, un 
p<Yl.tique. iou«.tant l' ach.IRÂ, ca4,é. "La F 11,ég<Ue". Au Noltd, le quai del.> E1plag~ 
~~ pQ/I, del.>~ et del.> pêcluuvi.6, d€-vmt au cctvt6 du XIX 0

6 . , le~ del.> 
Douane/.>, le polit d'attache del.> nav~ câU,ieM,. A l' E6t d€- la ptac.e, 6e ~ai.t le CeMk 
del.> T 'Lav~ ccn6tlwit e.n 1892 ••• Au mUieu d€- la pûroe, 6' élevait le kio6que. à 
mul.>ique., 6iUlouette /,amUièlte et ltCmanûque., entol.Vté.e. d'un ·veJtdoyant pa/l.tellAe, d'où 
g!Wnpaie.nt del.> gly~ aw.x. g'l.appe,6 o~ ••• · lnaugUll.é. en 1903 pQ/I, le Mai'1R., 
Jtdie.n BELFORT, ce IUoôque. Utumi..naU ce6 1cW!,6 d'éü où MU6 veniooo rou.6 potvt écouteA 
~ /,lot6 d' halunonie que . no6 10~-.La Seynoi6e ou l' Avenc°I\ Seynoi6 ë,tai,ent ~el.> 
de noU6 oM,IWi, •• .ComUen d 'ami.tiél.> 6e Mnt ti.Mée.6, ccmUen de ~ Uylleô 6e 1ont 
6~ dan!.> un Wnple 'U!,gall.d à l ' luuvte du ptemÎell, émoi autoU11, de ce IUoôque.. ComUen 
d€, poU«v., , de maztl/tka,I,) ont éü joué.et.> potvt not/te, wnluwlt. pQ/I, no6 ph«haltmoniqUel.> 
lo~, ~ otiqUel.> , ~ o'l.phé.on6, ~ Ci.galoUn6 Segnem qui, lolt6 del.> gtumd.6 i>aû.>, 
6avai.e.nt ~ la jeune.Me 6~ lei.> ~ d'une vaJM., ou k 1tythme, plu6 vift d'une 
rnall.che. Not/te, ~ /Uot:;que à rn,u,6ique. n' e1.>t plul.>, no~ i eu.neMe el.>t pMôée. ma.il.> no6 
6000~ M nt à jam<J..it., g'Lavé-6 dan6 n.ot/te, mémoilt.e. ••••• 

Qui aura l' idée de le réinstaller comme beaucoup de communes l'ont fait pour le-leur 
et ceci pour le plus grand plaisir de tous ? Les emplacements ne manquent pour le 
recevoir . 

Sur le même sujet on pourra consulter le N°76 du Fi let du Pêcheur. 
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Une foule endimanchée, où ? 

En lengo nostro · 

L'automne, en provençal, autoun ou autouno, une saison qui va de l'équinoxe 
d'automne au solstice d'hiver est généralement pour notre région une saison agréable, 
l' auton.ado qui peut se prolonger jusqu'au début janvier sans grandes rigueurs de temps. 

Dans la Ronde ~ rn.oi6 du Moyen Âge, le mois d'octobre se présentait ainsi 

Octobre - Outobre : Siéu lou mes vinassous 
E moustous, 
Outobre, iéu m'apelle ... 

Cependant ûi. MgeMe popul.ai!a.e, di.t : 
Quand auses la grivo canta, 
Cerco l'oustou pèr t'abriga 
Emé de bos pèr te caufa. 

Novem/Ya.e - No~: Nouvembre, iéu siéu di, 
Me veici, 

Je. 6uil.> .te. TMM vineux, 
p./,e.in, ck, moût, 
Octo~ ie. m' appe.Ue. ••• 

Quand ru e.nteMI.> la g'li,ve. chanWI, 
Clu!AcJr,e. la mail.>on poU/t t' aMM;e!t, 
Et du Wil.> poU!t u cJiauM,elt,. 

On me. nornm.e- nov~. 
Me. votci, 

Lou front cencha d'oulivo 
Li moulin d'oli van .. . 

Le. /lwnt c,e,int d' OÜVeô 

ÛM TMuli.n.6 à huUe. tluwaiilûmt •• 
Et att.enti.on ! : 

A Sant-Andriéu, 
La f re nous dis : me vaqui ièu 

D~-D~; 
Decèmbre siéu, 
Lou mes de l'Avènt, 
De plueio o de vènt. 

Et qu'on di.6e, de now : 

A la Saint-Andll-é, 
Le. /rwid da ceci : tci me. votci 

Je, 6uil.> ~. 
Le. TMM d€- l' Ave.nt, 
De. la pW,i,e, et du vent. 

Es coume lou rigau. Il e.6t cornm.e- le, 'l.Ouge.-gOIL{}e. . 
Noun cren ni fre, ni caud. Il ne. oudnt ni '-e. /lwid, ni le, 

chaud. 
Une vieü1,e t/tadi.ti,on. llM oomptieM : A partir de Noël, ces 12 jours permettent de 
pronostiquer le temps qu'il fera les mois suivants :Le 25 correspond au temps de janvier. 
I.e 26 à celui de février, le 27 à celui de mars, le 28 à celui· d'avril etc ... 
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A. BLANC 

2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 11 
Horizontalement - 1-Du mieux. 

li-La plus grandes des Cyclades. La 
·rumeur. Regimba. · 
Ill- D'un plateau d'Asie Mineure. A 
débarqué en 44. 
IV- Habitude ridicule. Chez les Anciens 

- - - était mis en musique. Amas. 
V- Forêt à feuilles caduques. Redevan­
ce au seigneur. 
VI- Dirige l'armée. Pronom étranger. 

_ _._--+----t Ancienne partie de l'Allemagne. 

--f--+ VII-Hautain. Tranche de vie. 
VIII- Grande Ecole. Depuis sa mort, la 

,___.-+----+ Yougoslavie a éclaté. C'est ainsi. 
IX- Prison (pop). Bouts d'humain. 
Enzyme. 
X- Algues. Situées. 
Verticalement - 1- Blâme solennel. 
2- Gestion des deniers publics (Adminis 
tration). 

3- Juste. Fait le beau. 4- Echoit à chacun par le sort. Moyen de transport. Article. 
5- Préfixe d'égalité. Peut-être malade? 6- Règle obligatoire. Silicium. 7- Très droit. Ville 
belge. a- Charge animale. Petit Poitevin protégé. 10- Métal blanc (symbole). Troisième 
fois. Crible. 11- Habite Entebbe. 12- Extractions. 

Solution du N°99 -

Qui a dit ? 

Ill 

ï 

VII 

'1111 

IX 
y 
/\ 

~ 10 

Quand un homme -#,ait 'liM.. ôa -1,emme, avec. une pla,Mante/U.e,, c' ~t 
qu'elle~ wnne- : ou la ~antelûe ou la~. -



SI VOUS POSSEDEZ UNE DOCUJvŒNT A TION SUR VOTRE VILLE,NOTRE REGION OU LA VIE DE NOTRE 
SOCIETE, VOUS POUVEZ NOUS LA CONFIER. VOTRE P ARTICfPA TION NOUS COMBLERA DE PLAISIR 

EN CE QUI CONCERNE LA PUBLICATION DE VOS ARTICLES,ELLE SERA SOUMlSE A LA REDACTION. 

D'AUTRE PART,NOUS SERONS TOUJOURS PRETS A REPONDRE A VOS QUESTIONS A PROPOS DE 
NOTRE Vll.LE,DE NOS QUARTIERS OU POUR CE QUI EST DES EXPRESSIONS LOCALES. 

NOUS SOUHAITONS QUE CE BULLETlN SOIT AUSSI LE VOTRE ET CELUI DES JEUNES. 

MERCI ET A BIENTOT . ANDRE BLANC 
villa "Les Restanques" 
242,chemin Louis ROUVIER Pont de FABRE 
83500 LA SEYNE SUR MER 

M :o4 94.94.33.53 

FAITES LIRE A VOS AMIS "LE FILET DU PECHEUR" 
ENCOURAGEZ LEUR ADHESION A NOTRE SOCIETE 

~Al!PEL DE L11 TRESORIERE 

Notre session allant du Ier Octobre au 30 Septembre un règlement de votre cotisation entre 
Octobre et Décembre faciliterait la tâche de votre Trésorière. 

Merci d'y penser 
t ! 8 Euros )pour l'année 

Abonnement au FILET DU PECHEUR compris 
Règlement 

Par chèque libellé à l'ordre des AMIS DE LA SEYNE 
Vous po1o•ez la régler à la Trésorière 

Madame Thérèse SICARD 
JO, Avenue Julien BELFORT 

83500 LA SEYNE SUR MER 
ou au compte chèques postaux 1 154 51 E MARSEILLE 

ou en espèces lors des réunions ou conférences . 

~CASSETTES 
Nous rappelons à tous nos ADHERENTS 

que 
toutes nos Conférences sont enregistrées sur CASSETTES 

le jour même,et que,nous pouvons vous les prêter: 
Il suffit alors de téléphoner à 

Madame Magdeleine BLANC 

• :~4 94.94.33.53 
N'hésitez pas,c'est bien volontiers que nous vous donnerons satisfaction 




